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Polichinelle n’était pas sorti de sa tanière depuis des années et des années, depuis son gros plouf dans l’eau retentissant, mais il 
avait gardé l’œil ouvert et l’oreille qui traîne. Aussi en ce fâcheux vendredi 26 septembre 2014  où RENAISSANCE CARNOT avait 
tenu son Assemblée Générale, il décida d’aller voir de plus près au quartier Carnot ce qui s’était passé pour que cette association 
décide brutalement de fermer sa porte et de partir à la cueillette des coquelicots et de la menthe sauvage. Quel courage de 
repartir à la grimpette de sa grande échelle à barreaux vermoulus, rongés par l’affreuse vermine. Et puis, pas en forme en 
apprenant cette affreuse nouvelle que RENAISSANCE CARNOT désormais n’aimerait plus que la pêche à la grenouille, la chasse 
aux escargots et l’enfilage des perles. Bon, allons-y et grimpons pour voir de près ce que j’ai entendu de loin ! Allons, grimpons, 
car si ça se trouve, d’après ce que j’ai cru comprendre, ce serait une sacrée bonne chose que cette association s’en aille remplir 
son panier de noisettes à la campagne et nous débarrasse le paysage de notre cher quartier ! Mais pitié ! Pas plouf dans l’eau ! 
Prudent, mais un peu barbouilleux, Polichinelle aborda son premier barreau. Puis - Oh horreur de l’horreur suprême ! - le 
deuxième barreau de cette horrible échelle qui craquait à en fendre et rendre l’âme. Puis ce fut le troisième et ses craquements 
sinistres. Peu importe, il fallait connaître toute la vérité de cette histoire ténébreuse d’une association qui décide en pleine 
gloire de fermer sa porte, alors qu’elle dit qu’elle a bien travaillé, mais qu’elle ne veut plus travailler, alors que sa pleine gloire 
est à son apogée avec l’auréole qui va avec. C’est bizarre, vous ne trouvez pas ? C’est sûr que ça doit cacher quelque chose. Et 
que ce quelque chose que l’on cache, n’est forcément pas joli, sinon pourquoi le cacher. Et au quatrième et avant-dernier 
barreau, Polichinelle, de plus en plus barbouilleux par l’échelle, et par la nouvelle contrariante, et par l’altitude et le mal de l’air, 
et par ces sinistres craquements de bois vermoulu, rongé par la vermine, en fut tout retourné, et chaviré, et encore plus 
barbouilleux. Ah, non pas ça, cria t-il. Ah, non, pitié, pas ça ! Ils étaient tous là, au bas de son échelle, et le regardaient, dans un 
silence assourdissant et pesant comme du plomb en fusion. Impuissant, Polichinelle contempla cet étrange bestiaire sorti d’on 
ne sait où. Ah, non, pas ça, tout de même ! Sus aux teignes, aux fantômes, aux Zorro, aux plumes vitrioleuses, aux méchants 
loups croqueurs, aux commères, au quartier en chaos, au chat fugueur de ce président de malheur, aux arbres en plastique, à ce 
bus caracolant, aux Champs-Elysées même pas vrais et de la pire contrefaçon, au poisson chat maugréant, et aux tutti quanti ! 
Avertissement à nos chers lecteurs : que les âmes sensibles veuillent bien détourner les yeux et tourner tout de suite la page !  

   

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 Âmes sensibles ! Vous pouvez tourner la page ! 
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Ah, non, plus ça ! Mais qu’est-ce que c’est que ces histoires de Polichinelle barbouilleux ! 
 
 
 
 

Polichinelle n’en croyait pas ses yeux 
en contemplant ce bestiaire rassemblé 
au pied de son échelle. Ce bestiaire 
muet, mais qui prétendait en dire long 

sur le passé glorieux de cette association, désormais chasseuse de papillons 
rares. Il eut alors tous les courages pour grimper tout en haut de son immense échelle qui ne cessait de gémir de son bois 
vermoulu. 
Quand il arriva tout là-haut, toujours plus haut, il fut accueilli par d’étranges oiseaux qui ressemblaient à des moineaux, mais 
que les ornithologues avaient déclaré chardonnerets à l’état civil. Il y a parfois des choses curieuses. Cela me fait penser à ma 
grand-mère que son père, fou de joie d’avoir un garçon sans même avoir pris le temps de vérifier, avait déclarée comme tel à 
l’état civil. Sauf que, lorsque la Grande Guerre éclata, valait mieux avoir une fille à la maison ! On rectifia le prénom, c’était facile 
pour le secrétaire de mairie d’ajouter deux petites lettres à la fin de Gabriel pour réparer l’erreur.  

Mais revenons à Polichinelle et à ses oiseaux des cieux. Nous 
t’attendions pour te dire que, depuis nos arbres, nous n’avons vu 
ni sorcières, ni méchantes plumes, ni loups-garous, mais que de 
grandes et belles choses dans ce quartier Carnot, généreux et 
apaisé. 
Polichinelle, nous comptons sur toi pour dire à tous les habitants, 
à tous les commerçants, à tous les passants, à tous les visiteurs et 
à tous les fidèles adhérents de RENAISSANCE CARNOT qu’il fait, 
aujourd’hui, bon vivre et travailler dans ce quartier retrouvé. Et 
que la cueillette des coquelicots et de la menthe sauvage n’a 
jamais empêché d’aimer son quartier contre vents et marées.  
Pardon de vous interrompre, a dit le Président avant de partir à la cueillette des champignons, j’ai 

quelque chose de très important à dire !  
 

Prenez bien soin de votre quartier, de notre quartier à tous ! Il le mérite. Et à bientôt de se 
revoir, de se rencontrer, de papoter, d’échanger mille nouvelles sur les rives de notre 
boulevard. Je suis tellement fier de notre grande famille Carnot. Bravo Carnot ! 
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